collège au cinéma  Séquence n°4:


No Man’s Land un film de Danis Tanovic
Bosnie/France 2001 138

Séance 2 Le questionnaire


CORRIGE
CHOISIS TES QUESTIONS POUR OBTENIR UNE NOTE SUR 20

LES QUESTIONS SANS PRECISION DE BAREME VALENT 1 POINT

PROPOS DU REALISATEUR

« Je suis parti sur l’idée d’une fiction qui fasse se confronter deux personnes : un Bosniaque et un Serbe »

«  Je ne voulais surtout pas filmer une épopée…la guerre, c’est un état d’esprit. Ce n’est pas le bruit des armes…c’est ce qu’on a dans la tête quand on la vit et ce qui reste pendant des années après. »

CONSTRUCTION : LE SEQUENCAGE
6 points

une tragédie grecque à ciel ouvert, en 3 actes

1°) replace dans l’ordre chronologique ces séquences du film
par lettre juste :
0.25 point


le film suit une construction linéaire
1 JOKER :
pour chaque acte

( ACTE I: le matin : Huis Clos dans le No Man’s land entre Serbe et Bosniaque
0mn36m

01 = B Une patrouille bosniaque se perd dans la brume : attaque serbe au matin
02 = H Nino et un autre Serbe partent en reconnaissance

03 = E Dans la tranchée, Tchiki trouve Tsera inconscient

04 = F Arrivée des 2 Serbes dans la tranchée : Tchiko se cache dans l’abri, sans son fusil

05 = A Tchiki récupère son fusil mais les 2 serbes posent la bombe bondissante

06 = D Nino découvre la disparition du fusil : fusillade.

07 = C Tchiki exhibe son prisonnier Nino en caleçon : Serbe ou Bosniaque ?

08 = G Bombardement de la tranchée : duel verbal dans l’abri

09 = I Réveil de Tsera, Nino est armé : 2 hommes en caleçon : Serbe ou Bosniaque ?

	1 = B
	3 = E
	5 =   A
	6 = D
	8 = G

	2 = H
	4 = F
	
	7 = C
	9 = I


( ACTE II: le midi : Appel à la ForProNu : rester neutre ?
37mn58m

01 = H Serbe ou Bosniaque, les 2 Fronts appellent la ForProNu
02 = B Capitaine Dubois contre sergent Marchand : la désobéissance « humanitaire »

03 = E Le sergent Marchand à la barricade serbe : où est la tranchée ?

04 = F Tchiki et Nino dans la tranchée : souvenirs communs

05 = I Le sergent Marchand à la barricade Bosniaque

06 = D Ordre strict du colonel Soft au capitaine Dubois : RESTER NEUTRE

07 = C Marchand dans la tranchée : ORDRE de Dubois : RENTRER !

08 = G Tchiki refuse d’abandonner la tranchée et Tsera : il blesse Nino

09 = A à la barricade bosniaque, Marchand utilise Jane Livingstone et la presse.

	1 =
	3 =
	5 =   I
	6 =
	8 =

	2 = 
	4 =
	
	7 = I
	9 =


( ACTE III: le soir : l’Intervention internationale
59mnfin

01 = I à Zagreb, le colonel Soft regarde à la TV archives et reportage de Jane : INTERVENTION !
02 = A dans la tranchée, le couteau : arrivée de Marchand qui sépare Nino et Tchiki

03 = E à la barricade bosniaque, Dubois et Marchand : debriefing pour la presse

04 = F Dans la tranchée, interview ratée de Jane, évacuation de la presse et déminage

05 = H Studio TV /Jane en live : « le scoop, STP !! »

06 = D Impuissance du démineur allemand

07 = C Soft en personne débarque : mensonge à la presse

08 = G Nino tué par Tchiki lui-même abattu par le « schroumpf » Michel

09 = B Départ général et abandon de Tsera au crépuscule

	1 = I
	3 = E
	5 =   H
	6 = D
	8 = G

	2 = A
	4 = F
	
	7 = C
	9 = B


CONSTRUCTION : LE SCHEMA NARRATIF 
8 points

2°) Pitch : (mot anglo-saxon) présentation très courte du film et de son thème. 
3pts
.Durant la guerre en Bosnie, un Serbe et un Bosniaque sont coincés dans une tranchée entre les 2 lignes de front, avec un autre Bosniaque piégé sur une bombe. On en appelle à la ForProNu qui, sous la pression des media internationaux, finit par rompre sa neutralité et intervient dans le huis-clos à ciel ouvert où la haine monte.

3°) élément modificateur :
 3pts
.à double détente ( la bombe, le réveil de Tsera) 1. sans la bombe, l’évacuation ne pose pas de problème, 2. mais sans le réveil de Tsera, on aurait pu évacuer et faire exploser la bombe sans que Tchiki s’y oppose

4°) Situation initiale : quand l’histoire commence : qui, où, quand, que font-ils ?
2pts
93, guerre de Bosnie, la relève d'une patrouille bosniaque se perd sur la ligne de front et est prise sous le feu serbe : un seul survivant : Tchiki
5°) Elément de résolution :1.le constat d’impuissance du démineur allemand.



2.le mensonge de Soft, induit par l’impuissance du démineur et les exigences politiques

6°)Situation finale : Après la mort de Tchiki et Nino, le commandement de la ForProNu fait croire au succès du déminage à la presse internationale et abandonne Tsera dans la nuit.

 CONSTRUCTION : GENERIQUE, PREGENERIQUE, GENERIQUE DE FIN
4 points

7°) prégénérique : que contient-il ? au noir, très court : a capella, la berceuse bosniaque mixée avec les tambours de la danse guerrière, seule musique « ajoutée » reprise à la fin, déjà Tanovic veut dire l’absurdité de la guerre par ce mélange

8°) générique :comment se termine-t-il (images et son) ? le chant se poursuit et arrêt brutal de la musique et sur fond bleu, le titre en blanc s’estompe fondu au bleu sur le brouillard et le 1er plan…


9°) générique de fin : comment est-il relié au dernier plan (image et son)? Le dernier plan est une plongée sur Tsera en zoom arrière dans la nuit et fondu au noir sur le générique avec raccord-son sur la musique mixte du début (berceuse/danse guerrière)
2 pts

 COMME DANS LA TRAGEDIE GRECQUE : 1. le poids du « fatum », de la fatalité.
2.l’unité de lieu, de temps, d’action. 3.des acteurs et un chœur qui observe et commente

(unité de lieu : un huis-clos à ciel ouvert
10°) quelle serait la « scène » de cette tragédie ? la tranchée, un huis-clos à ciel ouvert …



(unité de temps : de l’aube au crépuscule
11°) à quel moment de la journée commence le film ? l ils se perdent à l’aube, 2.se réveillent à l’aurore et se font attaquer 3.au matin…


12°) sur quoi joue la patrouille serbe pour arriver à la tranchée par surprise ? ils seront éblouis par la montée du soleil matinal …


13°) à quel moment de la journée se termine le film ? au crépuscule (symbolique) …


14°) comment est suggérée l’avancée de la journée au long du film ? cite quelques exemples on filme lever de soleil, montée de la chaleur (éclairage, chant d’oiseaux ou insectes), ombres des personnages l’après-midi, crépuscule …2 pts

ex : plan demi-ensemble, au réveil de Tsera et de la relève égarée, à l’ombre d’un arbre en 1er plan et le soleil qui se lève sur la nature magnifique avec chants d’oiseaux en arrière-plan

ex : après Soft et le reportage TV, avant le « feu vert », retour sur Jane au tél tenant un super-scoop filmée en plongée avec ombres dans le soleil de fin de matinée

ex : Nino boitillant vers le couteau et Tchiki passant la photo de sa fiancée à Tsera sous le soleil de midi (son = insectes, ombres, trou inondé de lumière, sueur des personnages)

ex : après l’évacuation devant la presse et le direct de Jane, dans le trou, bruit d’insectes, ombres longues et plan fixe en plongée sur Tsera quand le démineur arrive = fin d’après-midi

ex : plan final lumière crépusculaire

PS : au moment du tournage, Tanovic a eu beaucoup de soucis avec le temps

et les scènes ne sont pas du tout tournées dans l’ordre chronologique


(poids du fatum : l’individu ne peut échapper à la tragédie

15°) qu’est-ce qui pourrait rapprocher Tchiki et Nino ? l langue commune, 2.souvenirs communs, même pays, musique…Tchiki redoute de voir en Nino un être humain et non l’ennemi (gros plans sur son visage pour nous faire entrevoir sa pensée, poids du non-dit)…


16°) qu’est-ce qui sépare définitivement Tchiki et Nino ? la fatalité de la guerre, l’escalade : Nino « doit » s’emparer du fusil en tant que soldat serbe, Tchiki « doit » tirer dans la jambe de Nino pour l’empêcher de partir avec le sergent, Nino « doit » s’emparer du couteau etc…jusqu’au drame final : la haine monte peu à peu alors qu’au début Nino l’intellectuel (étudiant ? il parle très bien l’anglais) est « civilisé », la guerre rend sauvage (comme dans la tragédie grecque où l’individu ne peut échapper au fatum) , en particulier Jane (=le coryphée, chef du chœur antique?).…
2 pts


(le chœur, dans la tragédie grecque observe et commente l’action des acteurs

17°) qu’est-ce qui représenterait ici le « chœur » ? à l’extérieur de la scène ( les soldats sur les barricades et les 2 fronts, les intervenants de la ForProNu, les journalistes, la TV (JT et Studios)…) commentent, observent le drame qui se joue dans le huis-clos de la tranchée.


 SCHEMA ACTANTIEL :
A=qui parle B=à qui, C=de quoi et D=quand



(SITUATIONS D’ENONCIATION 
(tu peux te servir du séquençage (question 1°).)
2(+1) pts
18°) « Peu importe qui a commencé, maintenant on est dans la merde » A= ?, B=  ?, C= ?, D=  ?, E=comment est-ce filmé dans le trou après le vol du fusil, en hors-champ, la troisième voix, celle de Tsera qui essaie de calmer le duel


19°) « parce que j’ai un fusil et pas toi » A= ?, B=  ?, C= ?, D=  ?, E=pourquoi ? (2 réponses possibles : Nino, s’étant emparé du fusil et refusant une cigarette à Tchiko, répète cette phrase de Tchiki lors de leur duel verbal pour l’obliger à répondre à sa question « qui a commencé la guerre » par « nous » : souligne avec humour le renversement de situation et la fragilité des situations


20°) « et les journalistes ? -on a ordre de leur laisser filmer ce qu’ils veulent c’est ce que vous vouliez ne me prenez pas pour un con » A= ?, B=  ?, C= ?, D=  ? le capitaine Dubois au sergent Marchand qui a conclu un marché avec Jane pour que la presse fasse pression sur sa hiérarchie


21°) « ils m’ont tiré dessus je me réveille avec une bombe le monde entier me regarde j’ai envie de chier et tu me gonfles avec tes histoires » A= ?, B=  ?, C= ?, D=  ?Tsera à Tchiko qui le harcèle avec sa haine de Nino

22°) « j’ai pas besoin de traducteur » A= ?, B=  ?, C= ?, D=  ?répété par Tchiko car de condition plus modeste que Nino l’étudiant, s’exprime mal en Anglais mais refuse l’aide que Nino lui propose pour communiquer avec les casques bleus, enfermé dans sa logique de haine


23°) « …et pour lui, le supplice n’est pas fini » A= ?, B=  ?, C= ?, D=  ?ainsi Jane conclut-elle son direct avec sa chaîne TV après l’évacuation de Nino et Tchiko et l’arrivée du démineur, en parlant de Tsera


24°) pourquoi êtes-vous là, c’est si important ? – notre mission est d’accélérer le processus de paix » A= ?, B=  ?, C= ?, D=  un journaliste à l’arrivée du colonel Soft en hélico à la tranchée et la réponse de ce dernier



(LES PERSONNAGES : 2 puis 3 (observe, immobile), puis intervenants ext
2 pts


(Nino

25°) comment nous est-il présenté et comment se présente-t-il ? jeune recrue serbe inexpérimentée, cultivé et « civilisé » uniforme tout neuf, équipement au complet, il tient toujours à se présenter ce qui rend certaines scènes comiques car il applique des règles de savoir-vivre totalement incongrues en tant de guerre ( se présente au vieux serbe mais aussi à Tchiki, à Marchand, à la presse) …


26°) comment évolue-t-il ? peu à peu, la sauvagerie l’emporte sur ses principes, il est contraint de se comporter ainsi, par étapes, en réaction au comportement de Tchiki, qui devient L’ENNEMI (cf la citation de Tanovic sur « la guerre, c’est un état d’esprit ») …



(Tchiki

27°) comment nous est-il présenté par le cinéaste dès le 1er plan ? comme le personnage principal du film car c’est lui qu’on voit apparaître dans le brouillard dès le 1er plan du film (suivi d’un plan serré sur Tsera) …

28°) que nous révèle son aspect et son comportement après l’attaque ? il incarne l’esprit bosniaque homme ordinaire, d’origine modeste mais refusant de se soumettre, il n’a pas d’uniforme ni d’équipement, son T-shirt déchiré des Rolling Stone est tout un symbole (cf infra) soldat aguerri et plein de sang-froid, il risque sa vie pour aller chercher le paquet de cigarettes (le « soldat » Tanovic se rappelle que durant le siège de Sarajevo, malgré la faim, café ou cigarette illuminaient la journée), il renverse la situation en tuant le vieux serbe, en désarmant Nino d’un coup de tête quand il s’empare de l’arme……


29°) comment évolue-t-il ? la guerre l’a transformé en un bloc de haine. Il refuse noblement de quitter son compagnon, mais il refuse à Nino sa part d’humanité, c’est lui qui provoque l’affrontement fratricide pourrait-on dire finale (cf dans Antigone de Sophocle, ses 2 frères Etéocle et Polynice s’entretuant) …


(Tsera 
abandon de Tsera = abandon du peuple bosniaque

30°) en quoi son personnage est-il important pour l’histoire ? c’est le pivot du film, sans son réveil et sa situation (piégé) le film n’existe pas, sur le plan dramatique, son rôle est essentiel même s’il reste immobile…

31°) que représente-t-il, que symbolise-t-il ? l’espoir ? surtout l’absurdité de la guerre / la Bosnie, seule, face au monde impuissant …


32°) comment est-il filmé ? nombreux  très gros plans pour capter ses réactions (déminage), en plongée et plan plus large (montrer le tragique de sa situation) …



(Jane Livingstone, la journaliste TV

33°) que recherche-t-elle, comment s’y prend-elle ? le scoop/beaucoup de caractère, n’hésite pas à pirater les échanges radio des casques bleus / fait un marché avec Marchand et manipule son chef
…

34°) est-elle sympathique ou simple « vautour » ? précise entre cynisme et désillusion, admire Marchand pour son humanisme naïf (reprend ses propos à l’antenne sur la neutralité et le salue en repartant) mais assujettie à sa hiérarchie (pathétique quand elle tente d’interviewer Tchiki puis Nino, désabusée quand sa chaîne lui réclame plus, elle finit manipulée (rate complètement le coche quand son cameraman lui propose un dernier plan de la tranchée et qu’elle refuse, la croyant vide !!! et passe donc à côté DU scoop !!)
…


(le sergent Marchand soumission aux politiques / humanisme

35°) en quoi est-il à l’origine de l’intervention ? il refuse de rester au poste « Arizona2 » et conclut un marché avec la journaliste pour faire plier sa hiérarchie …


36°) comment voit-il son rôle ? « qu’est-ce qu’on fout là ? – empêcher que les autochtones s’entretuent » or rester neutre, c’est déjà prendre position : idéaliste humaniste face au cynisme …


37°) a-t-il gagné finalement? Non, il sera le dupe de ces gradés dont il a brisé un temps la neutralité et son intervention n’aura servi strictement à rien, comme le lui fait remarquer son supérieur direct, Dubois…


(le colonel Soft

38°) comment apparaît-il à l’écran ? loin, dans son QG, avec une secrétaire super sexy, regardant la guerre à la TV mais soucieux de sa carrière et capable de prendre très vite les décisions qu’imposent la situation …

39°) comment rétablit-il la situation ? démonstration de son importance (arrivée en hélico comme un VIP) et manipulation par un mensonge cynique =confirme la doctrine de non-intervention prônée par les politiques 


(Le soldat Michel et le capitaine Dubois

40°) qui et quel rôle joue le Capitaine Dubois ? le supérieur direct du sergent, un rouage de la ForProNu, obéit strictement aux ordres mais sans illusions (sait très bien que Marchand l’a manipulé : cf III3 plan entre les 2 après le débriefing , savait aussi que tout cela n’aura servi à rien : cf III9 plan entre les 2) …
2 pts

41°) qui est et quel rôle joue le soldat Michel ? jeune casque bleu qui ne sait ce qu’il fait dans ce conflit, incarne bien le « schtroumpf » sobriquet donné par les Bosniaques : C’est parce qu’il écoute à fond son walkman qu’il ne voit pas le drame final qui se joue entre Nino et Tchiki et qu’il a le réflexe de tirer sur Tchiki, en complète contradiction avec sa mission : il en vient à faire le contraire de ce pour quoi il est venu, sans le vouloir : le thème de l’absurdité et de la tragédie grecque (bras innocent du fatum)…
2 pts

 LA THEMATIQUE : 
(L’ABSURDITE de la GUERRE
42°) comment est-elle illustrée ?cite un exemple 1. cadrage et échelle de plans : « le morcellement de l'espace » contraste avec quelques plans larges sur la nature, belle sous une splendide journée d'été / plans serrés, gros plans et plans d'insert sur les personnages  2. la langue commune des belligérants (duels verbaux Tchiki/NINO) / difficulté de compréhension entre les membres de la FroProNu devant s'exprimer dans un anglais sommaire pour communiquer entre eux (cf. Le démineur allemand) 3. même pays : souvenirs de paix communs Tchiki/Nino là aussi dans un duel filmé en champ contre/champ de part et d'autre de la porte dans l'abri, tandis que la tranchée est bombardée 4. la chanson des génériques, mixage de berceuse et danse guerrière…



(LES QUATRE POUVOIRS EN PRESENCE

43°) quels sont-ils ? 1.Bosniaque  2.Serbe  3.Politico-militaire des Nations Unis   4.La Presse internationale 

44°) comment Tchiki  appelle-t-il la presse internationale ? « les vautours »…


45°) par qui la presse internationale est-elle représentée ?1= les reporters sur place
2= Jane Livingstone…



3= les studios, exigeants, avides de scoop, loin du théâtre de l’action, cyniques
4= le JT (vu par téléspectateurs du monde entier, à plusieurs niveaux notamment par Soft): 1ère guerre médiatique


46°) comment la presse internationale est-elle présentée ?cite un exemple de manière caricaturale : 1.Jane ne reculant devant rien, enfreint le droit en écoutant la fréquence radio de la ForProNu , conversation radio « musclée » entre Jane et Dubois  2.le plan sur les voitures arrivant en foule devant le tank  3.la nuée de journalistes autour de Marchand sortant du trou avec les 2 (souligné par le mouvement de caméra en travelling et la bande-son : crépitement des appareils photos)  4.rôle omniprésent de la caméra et du micro chez Jane (jeu de regards caméra dans la caméra), montage alterné sur live de Jane/ses studios TV et voyeurisme et  cynisme des supérieurs de Jane dans leur fauteuil réclamant le scoop 5. leur côté dérisoire car eux aussi se font totalement manipuler par Soft   6. l'interview pitoyable de Jane dans le trou, ne trouvant que des questions stupides à poser (mépris de Tchiki puis de  Nino d'abord naïf et coopératif   7. l'ironie cruelle du refus final de Jane à son caméraman qui la prive du SCOOP…


47°) quatre figures incarnent la ForProNu : lesquelles ? 4 stéréotypes: 1=tout en haut, le colonel Soft, ménage sa carrière, les politiques, les média, se tape sa secrétaire et  ne recule pas devant un odieux mensonge pour manipuler la presse
2= le capitaine Dubois, lit Play Boy les pieds sur son bureau! obéit aux ordres sans état d'âme (sans illusions?), conscient du caractére inextricable de la situation (cf remarque finale à Marchand qui renvoie à sa remarque antérieure au debriefing à Marchand croyant avoir « gagné » et l’avoir « dupé » : à quoi finalement a servi le geste de Marchand ?)…
3=le sergent Marchand l’idéaliste, humaniste (cf son discours sur la neutralité repris par Jane) au bout du compte impuissant et manipulé
4=Le soldat Michel le « schtroumpf » par excellence : il se demande ce qu’il fait là ! (cf la scène édifiante du walkman)



 METAPHORES 

48°) cite une métaphore  1. Le no man's land (+ Huis-clos dans l’abri : duel entre les 2 peuples sous le feu des tirs serbes)  2. Abandon de Tsera = abandon du peuple bosniaque à la purification ethnique  3. la chanson du générique métaphore de ce que vivent Bosniaques mélange de douceur de ce beau pays et brutalité de la guerre…


«  Ce Bosniaque qui reste seul dans la tranchée, couché sur une mine qui sautera au premier 

mouvement…représente…la situation de la Bosnie aujourd’hui. » Danis Tanovic

  OBJETS-SYMBOLES :
1+1pts
pour chaque objet, cite une scène et la façon dont l'objet est filmé

49°) photos :  Photos (cliché du soldat fouillé, gardant sur son coeur sa fiancée : beau mâle du Serbe poseur de la bombe, jf en fleur de Tséra : il retourne tendrement la photo quand le démineur la lui tend) en insert…

50°) couteau/fusil :en insert, intérêt dramatique (pour le déroulement de l’intrigue)…


51°)radio/walkman : Radio (du poste de surveillance, dans la maison du chef à la barricade serbe : effet de contraste : hormis les brefs moments de tirs, la vie continue paisible) Le Walkman de Michel (puissant ressort dramatique) …

52°) Tee-shirt  :  Tee-shirt des Rolling Stones bosniaque / uniformes serbes (non-équipés, rebelles/équipé)
53°) bombe : Bombe bondissante : bombe antipersonnelle (le pays en est encore truffé) filmé en insert à plusieurs reprise d'abord la première, sous Tsera, puis la 2ème dans le sac de Nino à la fois symbole et ressort dramatique



54°) cigarettes : Cigarettes et Paquet de cigarettes (en papier craft, l’usine bosniaque n’ayant plus d’emballage)
ressort dramatique à plusieurs reprises : au début quand Tchiki risque sa vie pour attraper le paquet dans le sac, puis quand après le renversement Nino lui refuse, quand il en donne à Tsera cf. rôle capital dans la guerre et la citation du « soldat » Tanovic lors du siège de Sarajevo
COMIQUE « le rire était une échappatoire absolument indispensable, une façon de nous extraire de l’horreur…une question de survie » Danis Tanovic

55°) cite un exemple de  comique verbal Ironie constante de Tchiko (acteur = immense vedette de la TV bosniaque, comme Alain Chabat et les « Nuls » sur Canal+) : « les schtroumfs » totalement inattendu dans le contexte tendu : l’effet de surprise génère le comique …


56°) cite un exemple de  comique au niveau de la bande-son musiques incongrues (walkman, radio locale avec musique traditionnelle) …


57°) cite un exemple en rapport avec la langue  les ennemis se comprennent parfaitement (duel verbal Nino / Tchiko), ceux sensés les protéger, être unis, ne se comprennent pas et recourent à un anglais approximatif (le démineur allemand et les français) …


58°) cite un exemple de  comique de situation  le caleçon car raccord cut = effet de surprise « parce que j’ai un fusil » : d’abord Tchiko, ensuite Nino ,« parce que j’ai un fusil »lui renvoie la pareille …


59°) cite un exemple de  comique de répétition  scènes qui se font écho (scène Nino en caleçon/Nino+Tchiki en caleçon : comique et en même temps fort de sens : à poil, il n’y a plus ni serbe ni bosniaque) 2. Tchiko refusant que Nino lui serve de traducteur (le prolétaire bosniaque ne veut rien devoir à l’intellectuel Serbe, l’ENNEMI)…


60°) cite un exemple de  comique décalé  situations incongrues (soft et sa secrétaire, le serbe et sa photo de mec, Nino et sa capote sortant de son porte-feuille, le logo des Rolling Stones : tire la langue, les 2 exemples révélateurs : on est dans une guerre moderne) Au poste de surveillance bosniaque : le soldat et son journal : s’apitoie sur le génocide rwandais, sans réaliser qu’il est DANS le génocide de Milocevic et la purification ethnique
LE LANGAGE CINEMATOGRAPHIQUE : musique et bande-son :

61°) y-a-t-il beaucoup de musique dans ce film?exemple de musique « in »…radios, walkman
62°) cite un exemple de son hors-champ significatif  bruits de la nature (oiseaux notamment à l’aurore juste avant l’attaque insectes pour souligner chaleur saison heure du jour mais aussi contraste avec bref et fulgurant déchaînement de violence, grondement de l'orage en fin d'après-midi) / voix hors-champ avec impact sur le visage du personnage…cf 67°) Jane



63°) cite un exemple de  musique « ajoutée »: sont-elles nombreuses? Uniquement le mixage initial et final de la berceuse bosniaque et de la danse guerrière = coller au plus près, comme un docu…


65°)  y-a-t-il beaucoup de musique dans ce film?cite un exemple NON surtout ilence et bruits de la nature= paisible ou attente lourde= nombreux pour contraster avec les brefs déchaînements de violence (la guerre = beaucoup d'attente et d'ennui)

LE LANGAGE CINEMATOGRAPHIQUE : la mise en scène


(L’ECHELLE DES PLANS :

65°) quels sont les plans les plus fréquents ? pourquoi ?les gros plans voire les inserts (gros plans objets)  comme ressort dramatique, pour souligner l’impact dramatique ou le préparer Très nombreux : capturer les réactions des personnages, leurs sentiments mais aussi leur isolement, leur enfermement, insister sur le côté huis clos confrontation de 2 personnes, un serbe, un bosniaque, pas de vision épique de la guerre avec grandes scènes de bataille car la guerre c’est surtout l’attente l’ennui au quotidien et brefs mais fulgurants instants de violence (l’attaque de la patrouille au début) suivi du silence « la guerre, c’est un état d’esprit, ce n’est pas le bruit des armes » dit Tanovic dans une interview
2 pts


(ANGLE DE PRISE DE VUE et changement de point de vue:

66°) Cite un exemple 1. 4 façons de filmer Nino en caleçon : du poste serbe en plan d’ensemble (neutre), à travers les jumelles (serbe), en contre-plongée  et plan serré depuis le trou (Tchiko), du poste bosniaque


2. plan fixe en plongée sur Tsera seul dans son trou et arrivée du démineur /contre-champ en contre-plongée sur Marchand, ciel bleu, bruit d’insectes « Putain, quel métier » pour dramatiser la situation de Tsera et insister sur l’impuissance = regard de Tsera/regard de Marchand sur une même scène



(MOUVEMENTS DE CAMERA :

67°)  les travellings : cite un exemple ils ne sont pas insistants mais on peut citer 

1. plan sur arrivée au barrage bosniaque du tank ProNu et travelling accompagnant Marchand en sortant entouré d’une nuée de journalistes

2. le long travelling d’accompagnement de Marchand sortant avec Nino et Tchiko et les bruits « in » des moteurs d’apparareils photos des reporters internationaux et la voix hors-champ de Jane en direct commentant et dramatisant l’événement pour sa chaîne « …et pour lui, le supplice n’est pas fini »


68°) les zooms: cite un exemple : pourquoi ce choix ?



(LE MONTAGE :

69°) Donne un exemple de montage alterné (scènes se déroulant à 2 endroits différents en même temps ils sont nombreux, dès le début : progression de Tchiko vers la tranchée/poste serbe ; Tranchée/poste serbe/poste bosniaque ; progression de la patrouille serbe/Tchiko dans la tranchée ; QG/tranchée, Marchand-Jane au barrage bosniaque/Nino soignant sa jambe blessée, Jane sur place / ses studios TV, ou plus complexe entre Soft à son bureau/ce qu’il regarde à la TV (direct/docu archives) / Jane sur place, etc….toujours pour accentuer l’isolement de la tranchée par rapport au reste du monde, le « no man’s land »


70°) quelle progression suit-il ? linéaire, chronologique, sur une journée


71°) Les ellipses : sont-elles caractéristiques ? cite un exemple il y en a peu car l’action se déroule sur une journée, entre les prises de décisions et leur application ou leur conséquence, par exemple, on passe d’un lieu à un autre en raccord-cut


72°) Les raccords-cut cite un exemple et précise attente dans le « trou »/raccord cut sur Soft regardant le reportage à la TV : conséquence directe « Martha, appelez le Capitaine Dubois », série de raccords-cut pour montrer la rapidité des prises de décision et leurs conséquences sur le terrain jusqu’au « c’est bon les gars, on a le feu-vert »
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